
déat qur est venu modifier profonde ment . 
notre système. «tir 1 

L'administration de Leera nous a fait 
connaître Que le conseil de celle commun* 
«Sait, d'après un vote à l'unanimité, th> 
pose eu adressé M Conseil général du dé­
partement une demande de claaaiftcaiiop 
du chemin de Leera vers Roubaix jus- S au 
liaa dit pont de Caudron. 
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6. Toiture de la maison des sœurs de » 
BianchemaiUe. " 

7. Ecole du Moulin. 
8 . Oirre de plusieurs rues. • E 
9. Frais de procès occasionnés par l é - L 

mea-edu 16 mars. f* A I ft 

SBSS ajasanaa 
aji ipi g -.-rapc 

Ce vota impliquant que i'ua der i 
présentés par l administration C% ot 

10. Avis sua les indemnités far suite 
de l'émeute. 

I 11. Supplément de subvention deman • 
,'ets;rrdd parlas hospices. î'i 

i i 

1-'* 
)ïit 

commune (celui par les Trois-Pc u s ) e „ 
abandonné, Il nous retteraita vous i o-
posar une fusion entre eux, c'est-à-dire 

Î[n'arrivée au pont Caudron, cette voi3 
erait retour aux Trois-Ponfs, passant par 

la ferme dite du flamand; ce qui offrirait 
un développement en plus de- - 'co— 
viron. Ces deux projets ne sont co.:L -
dictoirement.discutables qu'autant q u W 
présentent les mêmes avantages connue 
parcours. Dés lors, et quelques bonne-
raisons que nous ayons pu vous, donne; 
en faveur du projet par lés Trais-Ponts, 
nous avons pensé qu'il est.sage, avant 
tout, de faire concorder notre dément ; 
avec celle exprimée par Leers : cette i M -
monie entre les communes devant ao::s 
servir puissamment devant le Conseil gé. 
néral. La question 86 présente donc ainsi : 

Obtenir, 1° en raison des nombre»'. 
redressements qu'il demande, le êàtiiti J-
ment du chemin vicinal actuel ;• 

2* Le classement en chemin vicinal de 
première catégorie d'une route à ouvrir 

Kriant du Sarfel, se sondant au nom 
udron au chemin demandé par Lccrs. Il 

reste à établi*- quelles mesures vous maer.z 
à prendre pour indemniser justement i j 
habitants du Pile et des Trois-Ponfs u -
possédés du chemin de Leers.à Roulais, i 
Il est évident que dans l'état actu l Je 
cette route, impraticable pendant quoique 
mois de l'année, elle rendait peu do ser­
vices; mais il est évident aussi qo. '.. 
création d'une voie nouvelle par ces 
meaux leurdonnait une important» r''"'e. 
C'est donc en raison du bénéfice pré <-~i 
que doit dire calculée In réparation. Selon 
nous, la plus équitable et la seul" not, 
sible est la mise en état d'un pave :••-•'-
largeur à déterminer par la ajpaafrs c 
de la voirie (cette route rentrant dsar ! 
droit commun; la question - ôe lonrji'-;' 
réservée jusqu'à nouTel exarren. 

Nous n'ignorons pas, messieurs, 
les finances de la ville ne lui permr 
pas d'accepter ainsi de nouvelles oLi 
Aussi les travaux seraient-ils cou\ 
tout ou partie par une somme déte . 
fixée à vingt mille francs à verse 
propriétaires du boulevajd ainsi oc-.'. 
d'une partie des frais qu'ils corr- ' 
faire pour le dassement du chemin i I 
projeté partant de ce dit boulevard. 

Pour nous résumer, noua vous p 
'sons d'accorder «a vote apnrobntif ; 
OOtre. projet d'ouverture d'ane voie ai 
telle partant du pont dn Sarlel, pjèl ( 
versapt. la ferina Bury-Courceiies 
soudant an territoire de Leers, an lia; 

* pool Caudron *, 
3u Au classement -de cette voie er 

min vicinal -de Roubaix à Leers ; 
' 1° Au déclassement de l'ancien 
passant par les Trois-Poots ; „ 

5» Prendre acte de la somme de vi.n t 
mille francs offerte par les propriété- : 
dndii doulevard; syndicat : M. P ito ; 
hospices de Roubaix : Mme-de Meli> . -

Signé :Bb4ereV-#onville,4 G. L i è v r e , 
D, Salembier, A. Pollet,J.-B. Dueaileau. 

M. RKHAUX-LEMERRE déclare que .l'hos­
pice de Roubaix n'interviendra dans au -
cône dépense. — 
. . M. JULIEN LAGACHE dit que te-rarpport ne 
s'explique pas- sur, l'engagement qui doit 
avoir été pria, par le syndicat de Be-ure-

Bire, pour le paiement de la sombre d* 
,000 francs. 
M. ACHILLE WIBATJX voudrait connaître 

exactement le chiffre de la dépense .-• 
faire; car une somme de 20,000 fr. Ici 
parait bien insuffisante pour un pareil 
travail. • < • 

M. LÉTocART-DcviLLiEa signale tous 'es 
avantages de celle nouvelle voie de com­
munication au point de vue de l'a! i Poll­
ution de nos marchés. On doit, fen ef.et, 
espérer que bon nombre dé villages, sy««tl 
accès à la commune de Leers, viendra: . 
chercher, sans aucun intermédiaire, IV-
couiemeot de leurs denrées alimentaire 
dans la ville de Roubaix où ils en trouve­
ront on placement'facile et considérable. 

H. DEWARLEZ donne différentes expli­
cations pour éclairer le Conseil sur tes. 
avantages qui devront résulter de la pro­
position qui est faire è la ville par. 's 
syndicat. 

II. LE MAIRE est d'avis eue cette ques­
tion doit être soumise à un nouvel exr >.ie-i 
et le Conseil décide que la eotr.aiissiou 
de la voirie se joindra a celle tics cliem.es 
vicinaux pour présenter un nouveau tra­
vail. 

Le Conseil de révision tiendra ses 
séances : 

A Tourcoing, le samedi 17 avril ; 
A Roubaix, le vendredi 23 avril. 
Dans notre prochain numéro, nous 

donnerons l'itinéraire complet poar l'ar­
rondissement de tille. 

Dépêches 
' ' ^*> Liverpool, 4 mars. 

Marché raffermissant. 
Ventes pleinement KKHQO balles. 
Middling iouisroné 12 1/t, 

Havre, 4 mars. 
Marché calme. 
Prix fermes. 
Omra chergeant 114 francs. 

DIVERS 

L'ouverture de la BsbltMhëque des bons 
livres aura lieu le dimanche 14 "mars 
courant. 
.. Les distributions de livres se feront 

chaque dimanche, a .'issue de 1» grande-
liesse jusqu'à midi et demi, dans une 
aalle dépendant de l'Institution N.-D. des 
Victoires, rue du Co.lége. 

v°à 

t-e 
fit 

ermo 

CHR0M0tJ£ LOCALE. 

Le Cposeil municipal de Koubaix- se 
réunira samedi preebetn à cinq heures. 
Voici l'ordre du joqr de e» séance i - .'• 

1. Rapports de diverses commissions. 
2. Tableaux de plans pqurde nouvelles 

écefss. ' 

Nous lisons dans l'Ordre : 

s Ton»les députés du Pas-de-Calais, à 
l'exception de MM. Martel. et Piéron-
Leroy, appartiennent à , l'ordre de la 
Légion-d'Hooneur. Il a suffi à MM. Jour­
dain et Sens, les deux pins jeunes parmi 
leurs collègues, de quelques mois de lé­
gislature pour arrivera conquérir le droit 
d'orner leur frac d'uniforme d'une „riix 
à l'effigie de Napoléon Ier et leur frac de 
mis les jours d'un ruban rouge. Nous 

c'evons dire, tontefois, que si leurs Votes 
constituent pour eux un titre à fa faveur 
qu'il ont obtenue, ils ont été en même 
temps merveilleusement servis par les 
circonstances, 

« Il y a trois ans, quelques jours sériel 
le 15 août, la croix fut offerte à f a v o ­
rable M. Lambrecht, député de Douai qn! 
crut devoir la refuser. On tenait bea; . u p 
à décorer M. r.ambrecht, d'abord pa.ee 

u'oti ne le considère pas comme un 
uomme hostile et dangereux, bien qu'il 
.inparlienne au cenlre gaaohe ; ensuite, 
;a«xe qu'on espérait peut-être, en lui 

faisant accepter une distinction qui res­
semblait à uiie récompense, lui faire 
nerdre du terrain dans l'esprit de :es 
e ee.eu.s. M. Lambrecht vit le, piér e e( 
m s y laissa pas prendre. 

f LA croix qui lui était destinée éîaat 
ceoieurée disponible, on l'offrit à M. j^ur-
C'H'n, qui ne se fit pas prier pour ''«pap­
ier. 

c Un an plus tard, et loujfiuis^ux£ûr 
v'rons du .15,f9Qt«"M..Sebpeùier,uiur;aîme 
beaoeoap M. Martel, lui écrivit f|U*Tl vénaii 
'le le proposer à M. le minisire d'Etat 
pour l'une de» croix qu'on avait misera 
sa atsûosiiioa à l'occasion de la fête dn 
'.o-.verain. M. Martel, au! savait ceigjc'Rz. 
v?tt TalT "son arht M. Lambrecht ui'on 
ruoaravanc, el qai l'en avai^léliciié, ne 
vouiot pas faire moins que lui. Il reuereia , 
il. Schneider des sentiments de bienveil­
lance qui l'avaient poussé à penser-à lui 
dans cette eireonetenee ; -mais il le pria 
de lui donner a ne nouvelle preuve de ses | 
sentiments deljienveillance, en n'insistant , 
pas pour no'il acceptât ce qui lui, était i 
propose. M. Schneider eut beau faire, i 
l'honorable député de St-Omer demeura | 
inébranlable dans sa résolution. 

• M. Schneider voulant sans doLle ..ije ! 
lô  rroix qu'il destinait au ftssde -Cj'ais , 
n'en sortit pas, proposa M. *Sens, entré ! 

to: : i-écenimeiU au Corps législatif. , 
« Et . o,ik comment, si MM. ietirdain 

e|,Se<Vo or.i été sitôt décorés, c'est peut-
is&e prçe; que MM. Lambrecht et Martel 
n'ont pas voulu •'être. » 

Un vi'-ilard de 74 ans, boulanger place 
du Trichon, s'est pendu hier dans son do­
micile. 

C'est nai rireur que nous avoc. dit 
dans votre dernier numéro que 1os at'eurs 
t'u vo' coitunis chex M. Lepers, négociant, 

•e?s"n Jw •!),! .a'P'Hdemeuresînconnus. 
Cei, i.nJ-vjaus ont été arré.és par la police 
fc; raw à la disposi.ion de M. le procureur 
. i n o é r t i l . - "•• '•' 

Un nommé Jean' Pfcan; efrvrîer Ierr3s-
«er. a été arrêté peur vol de deux poules 
un préjudice du sieur Davos, jardin fer, 
sua patron. 

r o i MM >>ecuic » E rmvmt^vm: 

%:IL,J(U JOi.tars, à 8 h jres fj4 du soir 

Etui e des p. '-pars* Pi des lentille?; Î 
Expérience^ dan» les milieux re.rir.^ents. 

CAISSE D'ÉPARGNE DE ROUBAIX; 

r 

î l ' 
p: ^».Ua /ait qui mérite d'être cité, vient 
de se passer à Washiaften. Dans cette 

^ille, capitale de la grande rcpu-jl'que 
américaine, efait arrivée depuis quelques 
jours une .tronpe de comédiens • -aoçais, 
rpéciarement engagés pour Jouer et ^iiaa-
ter l'opérette : la Grand* Bnrheeee ei <a 
Belle Hélène, etc. Ces ar liai es ont éid ar­
rêtés al emprisonnes aux terutas d'un 
mandai portant que les p;èces daxs genre 
n'étaient qu'un tissu d'obscénités. Ils n'ont 
cependant pas lardé à être relaxée, mais 
le théâtre où ils devaient jener a été 
fermé. 

— Le nommé X . , . avait imaginé et 
exécutait nne lugubre plaisanterie. Au 
cimetière du Père-Lachaise, il se cachait 
derrière les tombeaux devant lesouels c 
trouvait quelqu un ageoouiiié, puis 'J 
faisait entendre des gémissements ou làat-
tait le cri du hibou,, et il était aatlsiiai! 
lorsqu'il réussissait ce qui arrivait fré­
quemment, à effrayer ceux qu> l'enten­
daient et qu'il voyait se relever et s éloi­
gner précipitamment. Avant hier, la daa>c 
R. . . priait auprès de la tombé de s< « 

î défunt mari, lorsque les sons plaint;,s ÏÏe 
.- JL».. là saisissent de frayeur; tout à ta; '-
, le mauvais plaisant surgit en-agitant le 
.' bras ei s'avance ver» elle. Croyant à l'ap 
• pari lion - d"ua revenant, la dame R . . . 

s'enfuit effrayée en poussent des cris de 
; terreur qui attirent des gardiens; tandis 
I qu'elle tombe évanouie aux pieds de l'un 

d'eux, les autres, qui avaient aoereu X . . . 
! se sauvant à toutes jambes, se mettent à 
j sa noursuita et l'arrêtent. Il a été mis à 

la uispostion de la justice. 
— La Lomùaidta annonce qu'un oc'.o- i 

génaire hongrois, Stantslaus Polirmary, 
institue comme bon légataire universel un 
notaire, son compatriote, à la singulière , 
condition qui suit : 

«Toute ma fortune appartiendra au I 
. notaire X . . . le lendemain du jour ou d ! 
! aura chante, au théâtre de Sai-Carlo de 

Naplesou à la Scalla de Milan, la partie 
de-ténor d'Oihello ou de la Somnambule. ' 

j Ce n'est point paxcaprkaouejepooe r >tie I 
i! condition â l'exèculioa. de ma.^derni6»é j 

vuiOBtC :"IB TQortlrTXp.r.' chanta un'Ibu. , 
en ma présence, à Vienae, la cavalioe r? 0- l 
tfteLio et l'aiia de.la Somnambule, d une ! 
voix si belle et avec une méthode si par- ' 
faite que j e suis convaincu qu'un artiste > 
de premier ordre se cache sous l'officier ' 
iniiiisiériel. D'ailleurs, au cas où je me 
serais trompe, s'il était siff'e par le po- i 

I blic, il pourrait facilement se consoler de 
son échec de virtuose avec les trou mil -
lions que je Jui laissé en héritage." » 

• M. Boaola, la directeur de la Sca^a, at­
tend l'ariio>« mil'loqnaire Ï il y auj.i ut 
lainemenl sslle comb'e le soir de sou î 
début. - : 

•— Une correspondance de l'Ile de ia : 
Reun'un, que reproduit le Toutonnait, 
doooe ocs-dotails assez -curieux; sur'la 
décoavete ci 'a saisie dd matériel d'im-
primerie qui servait à la publication do 
journal clandestin le en d'alarme. 

A la sune des événements du, 2 décem­
bre et de la mise en état de siège de h'.' 
vil'e de Saint-Denis, le journal avril dis-' 

paru, mais les recherches n'en coati-
idskrat pas moins, et op acquit ta cer-
liféde'qaé cette feuille 'révolutionnaire 
sertaii ne L'habitation d'un jeuiie avocat 
marâtre' très connu par ses o'iinions 
eialtees. 

La loi martiale donnant drJs droits ex-
cepuounels à l'autorité militaire, l'bâb: i -
i.an susp'-c.e lut v«siié» du fend en com­
ble et on sonda tons les recoins a l'aide 
du pic et de la pioche; 

:Aprt* avoir bien chercha pendant quel­
que» heures, ou ordonna de défoncer le 
sol d'une immense cave, e|, a trente oetf-' 
t'œètres soua terrât oa découvrit la presse-
et o ;e caisses de matériel. -

La propriétaire protesta dé son f r»no-
cesiee, en déclarant qu'il ignorait I exis­
tence de eelte cachette, qui devait remoo-
.er à l'époque de i'occnpaiion de 111e par 
les Anglais. 

du 16 février courant, le minimum de la 
mise â la roulette est élevé è 5 francs; et 
celui du (rente-et-quarante â 20 francs. 

— Un terrible accident est arriva Ten-
dredi sur la Great Eastern Railway. Il 
parait que MM. Lucas, entrepreneurs bien 
connus, étaient en train de faire gueljpes 
fravanx pour la Compagnie, à Waierleo-
Town, Bell.nal Green, et Ils avaient un 
certain nombre de terrassiers et de char-

- *" pentrers sons l'nae des arches du c'-emin 
. de fer, dont la hauteur est d'envir-(- 00 

pieds, ei dont une des piles était en voie 
i de réparation. Vers quatre heures de fcp> 

près^mitll, un wagon lourdement chtrgé | 
de charbons est passe sur celte arche nui 
s^est-écroulée, et beaucoup d'ouvriers ont J 
élé ensevelis sous «a amas de brirtor3,/ de ' 
fcv'et de.bois. La foule s'est au^iti,,ta?; • 

• iv, alèe sur le tbéêtre de cette aafSI- I 
li*"*.ai la police a fait de grands ef:crts 
pour la tenir à distança et éviter de auu-
-,e>- - accidents, et une centaine de per- J 

, su,, ics ont entrepris de déblayer les dé- ! 
combres ponr retirer les malheureur '.ont 
les uns étaient déjà morts et d'autres 
)ouaaaient des cris affreux dans les sou. 
irances de l'agonie. On est paiv u i 
retirer quatorze ouvriers vivants, g; Vre à 
one circonstance relativement beureuso ; , 
une partie de la charpente, en s'écrcuianl. 

; s'était arc-boulée et les avait aroJgcs 
1 sous une sorte de voûte. C*nq ~ciada<iti 
I ont été trouvés horriblement rstfeVs. 

Quant aux blessés, ils ont été transportes 
! an London-Hospital. 

— Samedi, vers deux heures de teeev*» 
' midi, un rassemblement considérables' -
. tait forme sur le pont au Change, a:;tour 
• d'un jeune garçon de quatorze ans,i ciurjé -

Arthur P . . . , clerc d'huissie., detn.iiw.ui 1 
rue delà Monnaie, et de la da.r.j Vie o-
rine B . . . , teinturière, rue du Bavvr* 

Voici ce qui l'avait occasionné : 
Le petit clerc, très espiègle ci . ci 

j joueur, s'amusait à agaerr, avec anc s*r-
vielte d'huissier, le chien de la datuo B. . . , 
qui suivait la même route que lui. C/'.e 

j dernière finit par s'impatienter, rrracha 
prestement ia serviette de la rc.ir Ju 
jeune garçon et la lança dans ta Seine. 

Arthui' D . . . cessa aussitôt de rirj et 
donna des marques de la pins vive iiiquic-

I tude. La serviette contenait en e.' '. *;r 
! pièces judiciaire importantes. Des recher­

ches ont été faites aussitôt ; ma -t dé à 
! elle avait été entraînée au loin prr î c-î -
; rant et ''on n'a pu la retrouver. 

] — La Stntinrlte d* Souk Rapidi(to<t~ . »a> 
du 18 décembre 18rJ8, raconte <éi.^rse-

1 ment la grande découverte du aouo/et.e 
i d'un géant pétrifié, et dont l'exisiei: - U-M 
| cire antédiluvienne. Les mioejrs, ai: 1.- i * -
[ lant le roo pour endiguer le Mis.' • in«. 

vers les Sau\': /lapide, ont mis è nu, a oi>t 
! pieds de prefoadeur et trois pied^ an 

deaaonsd» stretum dos rochers, an m-lieu 
dessables, an cercueil quadranguL>3 en 
pierre de 12 pieds de long. 4 de If^eel* 
3 de profondeur. Cette énorme cai:je en 
pierre dure se trouve i 3 pieds au d iovs 
du niveau actuel de la rivière. Elle cor., eut 
les ossemeats pétrifiés,d'un géant. 

La tête mesure 31 pouces i\i de circon­
férence ; elle est .aplatie sur le d e m i el 
allongée à l'occiput ; du sommet de m ci 
à la plante des pieds, on mesure to oicts 
9 pouces. La circonlérence ou corpi, • ;'ise 
sur la poitrine e»t de 59 pouces ; ce j -t 
devait peser près de 900 livres aie J . ; il 
e j ' t vivant. Aujourd'hui qu'il ne i c ; e 
plus que les os, il pèse encoce clO-' tu e:. 
t.e pouce de la main dcoiie et fes l a pif 
de la main gauche, ainsi qu'une aariirtia 
pied gauche ont disparu ; louslcc su ÉOS 
membres sont intacts. Au destu? ù- c* • 
tombeau était place une forge u •_ ,e 
caica7te qui eait parfaitement C- '. ._ e 
du soi granitique dont e t formé t ;-;• -a, a 
Ces restes sont en la poôse.'. a-i o<* 
monsieur qui les trauspoiie à Bc 1 .,.. -h 
de les soumetti-e a l'étude î es f.v•,-- >H. 
0.) espère découvrir encore d a>> ù s. u'e-
le.ies^ eu cnniKiua.it le? travaux (Luu..jas-
icrams giaoiliques. Voi à un »?;• , Vu 
sujet de disons ions ponr te* wv. - :; ei 
si le l'ait est vrai, eons ne trnn •- ong 
pas de commeniaires ni de dise•*•:> 1,0 ̂  
sur ces curieux vesàges des ancie.i > 1. rs 

BulMiade 1% Séance du- 28 Févrisr i960 -
. Som nés ve-*séss par 137 déposante, dort 

24 nouveau:;, . . . fr. 18, 09-00 
60 demandes de rem bour- , 

semenis » 17.3JC-0' 
Les opérations du m oie ds Mars sont 

suivies par. MaL L. Eeckmao et 1 
monde, directeurs. . 
roi r toute la chronique Itesla : J. REBOLT 

Ma^eweuseniewv ^a\eà m#]érie^ait 
i cafotu'aveo ane letfeJ precipjtaliom, 

qu'on retrouva encore ~lwr LOfmes qui 
avaient sewrdTI T>Qbfical»6j Ai;oif«iero 
inw ninéâ cause de son eJLtrème_y°olence: . 
il n'etéit plu» possible de l'aire ren-iater 
le délit a l'occupation ao-j^se, et on fit 
une ra/sia compléta du personnel et.du 
OTi-érieL , qui urenl de^lvrén de au nne 
t'T *é et livres à la jusiiee militaire.. 

- L a prineipauié de) Monaco est dh*1''^ aos> > 

MM. les actionnaires de la Cenapa-
3 . Location de deux maisons êxpro-^ « n i e IaaaaMM»bJliér* «lai Nenrat, aoui'élé 

priées par le boyleirard.de.ceuHiire, à responsabilité, limitée au capilai, de 
4 . Frais de depta^eafént du Calvaire au 

jJHUtiJUtf • '.'9 1 
«.Ameublement dea classes aaS Car-

stelHe*. •' 

l.OOOXûO de francs, sont priés d'assister 

80 mars a une heure et demie à la Ban­
que de Belgique à Bruxelles. 8637 

:.i .'. .,. ù 
1 

liesse. Une ordonnance du prince régnrni, 
Charles M ^ a ^ h a f i i o a s tes impôts. < 

Là dessus, deputalion des Monégasque \ 
Toule- ^aubade par toutes les musiques ae la 

principauté, coups de canons, illumination 
générale. 
, Voiei l'explication dejees gracieuses 
concessions,: „ ~" , , . , . ,.. , . 

D'après l e s W i r w f i o * passées^ il y a 
sis aasn entra,, le prince da Monaco et la 
sociéjé des bains de mer. Je minimum de 
la misa a la ronlelte était de i francs, ot 
le iiunamum de la mise au ;trenla-el-qu.i-
raht#rt%5 francs, comme dans toutes te 
vi If es de jeux des bords du Rhin. A partir 

• ' . - "-*V»i>oh joW «A 

ETAT-CIVIL DE ROUBAIX " 

. - . MARIAGES. -

15 février. —, Doutreligne Lou^r, 27 
ans, ourdisseur, et Bommart C. i e. 26 
ans. journalière. Helinv Carlos, (,(J. rpn, 
sans prefcfcisioo-v el Coc«elèux-Eé<tn e.*0, 
anv^sserajide. «uyistaae^éHx, tfk*ia%, 
(ibscrund, et François Marra, ïi j r 
seramle.-Dnpire iean, 30 ans, jgLrnr! , 
etCapart Victoire/3î ans, jon,rnc::è. -i. 

PtJBUCATioî*» ne aUHTAat-
21 février. — François Léon il '<* 

i.ns, rentier, et Debaisieux • Ck'; •" ',>e,x 

,r6 ans, sans profession. Martin Aug :• e, 
21 ans, sans professiont et Lafon'' f-én('çe, 
36 ans, couturière. Plateaux Juk ?a- .^ 
employé de commerce, et Lelièv \ \. 

22 aus, journalière, ilaxebtoucli 
ït ans, mécanicien,.et Chauves;: S c i e . 
cjisiniéjrfti ' J l >' j 

28 rivrIaV.a-i 0ricaiaan, 50 W» l»oirr-
me de confiance, et Saadra M'I- ,: •, .1* 
ans, ménagère, . , . . . 

; DÉCÈS 

15 février. — Thermotte fufl3.ii'.5, 13 
ans, ménagère Hôpital.*' ' 

16 fowier. Vp fcasaffre Hanr v 1C rrs,' | 
vitrier,*riife deTQntmelel. Degry • : . , 
43ans, ménagère rue de Blanche, .'"c 
Moite Gustave,-taans, veifurier, ^ !. 1 
Fruaubemme.Cnuetaaeey 54 ans, uib.ia- I 
gère à Barbieux. . 

17 février. — Deeréma Jean, 52 ans, 
tisserand, Quai de Walirefos. Poehart 
Norbert. I ans, peintre, me St. Jaaa. 1 

19 février. — Ducroqnet Reine, 06 aaa» 
ménagère, an chemin de la MarqueJlerie. 
Oespel Stanislas, 66 ans, ûlear, hié da 
Curé. 

19 février. — Bardv Baptiste, 70 sans. 
! tisserand. Hospice. Libert Léocadie, m 
; tas, ménagère, Hépilai. Mahiea Maria, 

04 ans, ménagère, au petit Beanmont. 
20 février. — Lavera Fa nie. 66 ans, 

I ménagère, rue de l'Empereur. Parsj 
I François, 66 ans, fi leur, rue Neuve dm 
1 Foi.tenoy. 

21 savrler. — Lepers Vincent, 77 ans, 
j emballeur, rne de l'Epeule. 
I 2x février. — Dècoltigniea Florins, 40 

ans, ménagère, à la Potenoaria.. fi 
| 23 février. — Deihur Alexandre, 38 

ans, fileur, rue Latérale. Du toit Cous-
, tance, 83 ans, journalière, hospice des 

Petites-Sœurs. Demayer Antoinette, 42 
• ans. rue du Tilleul. 

n 24 février. — Temmerman Catherine, 
39 ans, ménagère, rue de l'Aima. Lepy 
Louis. 28 ans, fileur, rue de l'Epeule. 

25 février. — Fremaux Alexandre, 71 
ans, journalière, hospice. Manhove Fré­
déric, 33 ans, tisserand, hôpital. Dubart 
Joséphine, 40 ans, ménagère, hôpital. 

26 février. — Praires U bai», 49 ans, 
journalier, au Trichon. 

27 février. — Selosse Fidéfine, 65 ans; 
rue du Collège. Dupont Anaia, 29 ans, 
marchande, ru» de Mouveanx. 

28 ftv ie.-. — Houle / . - B . , M ans, 
bù'elioT*, hôpital. 

1er msrs. — IlorTaure Félicité, 32 aaa, 
maréc: a!, rne c'a Tourcoing. Debackére 
Tiède, 83 ans, journalière, hospice des 
Pu • '.̂ «-Soeurs. 

1 m.Ts. — ûveraen Charles, 39 ans, 
li^seraaa. hôpita'. Delimsl Léocadie, 84 
fi .s, sans proiession, rue u*» Mo»veaux. 
Juliaire! Louis, 59 ans, secrétaire da 
Conseil des Prud'hommes, rue dn Curoir. 

i. est décide eu outre 35 garçons et 28 
filles au-dessous de 10 ans. 

Papier Wliosi 
L'immense succès de ce remède est daV 

à ses propriétés dérivalives bien constatées 
à son action prompte et infaillible, qui 
attire an dehors l'inflammation qui tend 
toujours à se fixer snr les organes essen­
tiels à la vie ; il est recommandé par les 
premiers médecins pour ia guérison des 
RHUiES,BROHCBITRS, MAUX DE GOBGE, UaiPTC, 
RHUMATISMES, LUMBAGOS, DOCLEUAS, e l E . 
Son emploi n'exige aucun régime ; une on 
deux applications suffisent lé plus souvent 
el ne causent qu'une légère démangeai­
son. Prix, 1 fr. 50 la boita de 10 feuilles, 
dans toutes les pharmacies. 7985 

COURS DE LA BOURSE 
Du il Février 1868. 

coara • • ce J«*r < Cmmrm pr*rta*mt 
3 0io-. 71 .25 — 3 0|0.- 71. £5 
4 OK), . #03.75 — 4 0|o.. 130.50 
IuA ItlOBK l l . l . t /MTRéal 

Journal de la amitié, édité par ia mai- . 
son Firmin D'dot, 56, rue Jacob, et pa-
ra»>vit chaque semaine en S pages 
graifij in-4°, donne chaque a.inée plus de 
1. jOO grav0>• a» t ep'r^senîanl des sujc ta de 
lr;-vauxà ''u n,uiHe, an crochet, en tapis-
se,ie, oes modèles de manteaux, 'bonnets, 
chapeaux, e î c , accompagnés de descrip­
tion'; d'o-ie rigourél'se exactitude. De plus, 
2i"-grades pwurhes de patrons, dont 
vonlu s> ioul e... e un cours moral d*édu~ 
eu 'et. Cejoii'-u aporend donc aux fem­
mes à être à _, "3s en même temps que 
simule"1 et à u r 'es dep uses d'un luxe 
extt-avagiTO >t. M"* E. Rayinont préserva ' 
'esjeuass : aimes des malsaines convoi-
tiaas du luxe ; elle leur donne de précieux 
conseils pour toutes les circonstances dif­
ficiles -de la vie. Aux jeunes mères, elle 
donne de salutaires préceptes d'éducation 
pour leurs enfadis ? aux jeunes filles, 
elle tâched'insoirer le respect des parents 
et l'amour de la vertu. . 

C'est surtout » eette partie morale que 
la Mode i iUà.rée a dû son succès; et. ces» 
vers ce but utile que coniineeaonl à tendre . 
tous ses efforts. t 

. L ES ocAi BE ÉoiTHHfs DE ui Mode Illustrée 
' se composent comme suit : 

. *it t - i i v i o n . • -
.: Un numé'O p. ra; aaui chaque semaine 

avec -jravu'e- no; er &:.ns. le Icxle. 
FilIX : P««i, ai M, Il i'r.—aVparrên̂ aK, n an, 14 ar. 

! sa L » Ï « f o » . 1 
[ U1 rniD.iO parafsssut choque fcrcaira 

avec sravnrcs noires dans le îex.e, plua 
rpa -,. ;vure ec! )t-ice par rrois. 

Pfl'i : P.. a> •• as, 15 fr.—Vt̂ arleatals, as as, t? fr 
S» KDITIO.V. 

Un '.i-méro paraissent char; >e csmJr.e 
nx' ; L- • vî ."c6 noires I'.OP^JS iexlc, plrs 
c"o; \ jii.v«iica colori .5 pr- mois. 

Pii'ï: r̂ "5, nias, 18 f;.— C,<ar,!cft. i, aaaa, Vsi. 
ae L a r n w . 

L'-i i .'ntéro prra\-:ant chaque semaine, 
ar c 0 -vu ;TS noires dans le la«te plus ure 
:;t. vute co'o iée dans chaque numé.o. 

PCX :P*ris,sa •>, U K—lVsrrlenrih, si *• 25 (r. 
LES PATRONS ILLUSTRES 

annexe à ia Mode Illustrée 
4 'eu'1 es séparées (en dehors des feuilles . 

• ti pccorr.pagnunt déjà la Mode illustrée) _ 
'ninàiflTes patrons de 60 à 70 nouveaux 

ojjots de vêtements divers. 
Prl : un l'orme (devt-'emenls et Paris) 
" ' n c 0 ' ------ -

Troie «KM, 1 fr» -^Six mais, 2<r. — 
L'a 0 née, 4 »?• 

L ubôbne.uenis peuveut partie da 1«| 
* "" ' de choqua mois. , 
Uedac»i"o, Administration et AbonnemenU 

56, Rua Jacob à Paris. 
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